
Pippo landet im Gehege von Krokodil Fudo 
auf einem sonnengewärmten Stein. „Hast du 
vielleicht geheult?“, fragt er. 
„Ich heule nie“, sagt Fudo. „Aber fällt dir 
vielleicht noch ein Gute-Nacht-Gedicht ein?“
Pippo denkt nach. Dann hat er eine Idee: 

„Das Krokodil macht am Abend viel Geschrei,
es will nämlich keinen Haferbrei!
Bei Vollmond will es lieber ein Ei – 
schon bringt es ihm der Papagei.“

„Gutes Gedicht“, kichert Fudo. Doch dann 
hört auch Fudo das Heulen. 
„Ich schaue nach, was da los ist“, sagt Pippo. 
Fudo schließt seine Krokodilsaugen und 
freut sich schon auf seine Träume.

Pippo atterrit dans l’enclos du crocodile Fudo sur 
une pierre qui a chauffé au soleil. « Tu n’aurais pas 
hurlé par hasard ? » demande-t-il.
« Moi, hurler, jamais », dit Fudo. « Mais tu ne connaîtrais 
pas par hasard une comptine pour m’endormir ? »
Pippo réfléchit. Puis il lui vient une idée :

« Le crocodile, le soir, pousse des cris
car il ne veut pas manger sa bouillie !
Au clair de lune, il préfère une pomme à croquer
que lui apporte prestement le perroquet. »

« Jolie comptine », dit Fudo en pouffant de rire. 
Mais c’est alors que Fudo entend lui aussi le hurlement.
« Je vais voir ce qu’il se passe », dit Pippo. 
Fudo ferme ses yeux de crocodile, se réjouissant 
déjà des rêves qu’il va faire.


